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SERMON ſur ces paroles de

Saint Paul , dans ſon Epitre

aux Epheſiens , Chap

3. verf. 16 .

Afins que ſelon les richeffes de sa gloite

vous donne que voussoyez puiſamment

fortifiez par fon Eſprit en Phomime in .

térieur.

.. .
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Ntre les dons de l'Eſprit que leProphs:

té Bfaſe avoit predit devoir tepoſer für

J. CHRIST, non ſeulement pour lui,mais

aufli pour nous, il mer expreſſément celuidé
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beſoin d'une force extraordinaire. Ce don

heroïque du Saint Eſprit lui eſt d'une necef

ſité indiſpenſable : & ſans cela les dons ado

mirables de la ſageſſe & de l'intelligence, du

conſeil, de la ſcience & de la pieté ne lui fer

viroient de rien , puis que s'ils n'étoient ſou

tenus par le courage ferme & inſurmontable

de la force , ils demeureroient en chemin , &

n'arriveroient point au but de la perfection

Chretienne

C'eſtpourquoi vous voyez dans nôtretex

te que Saint Paul demande pour les fideles

d'Epheſe ce don precieux, quieſtle couron

nement de tous les autres . il en fait le ſujec

& la matiere de ſesoraiſons. llavoit dit dans

le verſet precedent , qu'il ployoit pour euxles

genouxdevant le Pere denotre Seigneur J. E.

SUS - CHRIST , duquel toute la parenté

cſt nommée au ciel & en la terre .

quoi ployoit - il ainſi fes genoux : que ſe

propoſoit- il dans ſes humiliations & dans

ſes prieres? c'étoit , leurdit- il , que Dieu ſe

lon les richeſſes de la gloire donnāt à ces nou

veaux Chretiens , d'être puiſſamment forti,

fiez par ſon Eſprit , en l'homme interieur.

Voilà le don de la force formellementdeman

dé par ce Saint Apôtre ; & comme ce don

important ne nous eſt pas moins neceſſaire

aujourd'hui , qu'il l'étoit autrefois aux fide

lesd’Epheſe, conſiderons le ici avec dautant

plusd'attention , que c'eſt de quoinous avons

principalement affaire , que c'eſt là ce que

Qa4
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nous devons principalement louhaiter , &c

qui doit entrer maintenant dans le commen

cemenc, dans le milieu , & dans la fin de tous

nos vœux. Contiderons donc la priere que

te grand Docteur des.Gencils faiſoit pour les

Dilciplesd'Epheſe; conſideronsla parraport ,

& paraplicacionànous-mêmes. Voyons dans

cet eſprit,premierement le motif &le fonde

ment de ſon oraiſon ; c'eſt ce qu'il exprio

me en diſant qu'il prie Dieu queſelon les ri,

chelles de la gloire : en ſecond lieu la choſe

mêmequ'ildemande pour ces juſtes à qui il

écrit ; C'ef que Dieu leur donne d'éire puiſ

Lamment fortifiez par ſun Eſprit, en l'hom .

me interieur.

Le même Dieu qui écouta cette priere en

faveur des Ephefiensautrefois, veuille l'exau

çer maintenant à notre égard, & nous forti,

fier tellement par la vertu toute puiſſance,

de ſon Eſprio , que nous demeurions fermes

& invariables , au milieu de toutes les tenda

tions dumonde , & que nous perſeverions

conſtamment dans la fidelité de ſon ſervice

juſqu'à la fin , pour obtenir de lui ce grand

& éternel falur qu'il reſerve à cette condition

aux vrais croyans dansle ciel.

Vous voyez., Mes Freres , dès le com

mencement de notre texte un aſſortimentada

mirable , les richeſſes & la gloire,; ces.deux

choſes qui fonc le comble de la felicité , ne ſe

trouvent pas toûjours enſemble. Elles ſont

ſuuvent feparées dans le monde& dans les

'hom:
.
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hommes. Car on en voit de riches , mais

fanshonneur & ſans gloire ; & ceux -là malgré

tous
leurs treſors & toute leur abondance fosit

toûjours dans la baſſeſſe. On les regarde avec

mepris, commedesveaux d'or. On lesfou.

le aux piez commede la bouë doréé , & tous

leurs biens n'empêchent pas qu'on ne les trai:

te de gens de neant , tous contraires à ces

façs qui renferment leurs richeſſes. Carle dei

hors de ces façs n'eſt que de ſimple toile vi

le & groſſiere ; mais le dedans eſt corapoſé

de pieces d'or & d'argent: au lieu queleurs

ſots maîtres ont le dehorsprecieux, & le de

dans chetif & abjeét. Onen voitd'autrestous

oppoſez à ceux - là qui ont de l'honneur&de

la gloire , mais qui n'ont point de bien , & c.à

qui les richeſſesmanquent. Ce ſont d'illuf

tres miſerables, qui traînent avec éclac une vie

pauvre & incommode , qui ont fouvent le

deplaiſir de voir leur merite fous un toit de

chayme , & leur vertu fous de ſimples &

triſtes haillons ; ils reſſemblent à ces conques

marines , où naiſſent les perles : car le dehors

n'eſt qu'unc écaille rude & unecoquille mepri

fable ; mais le dedans eft plein de ces beaux

& éclatans petits globes qui font l'amour &

l'admiration du genre humain . Que ſi les ri.

chelles & la gloire ne marchent pas toûjours

de compagnie dans le monde , fi elles ne fe

trouventpas toûjours enſemble dansles hom ,

meg , id eft certain qu'en Dieu ce n'eſt pas

de même. Elles fone jointés indiſſolublei

Qas
ment
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ment en lui. Il eſt la ſource & lc centre de

toutes les richeſſes. L'argenteſt à moi , &

l'or eft à moi, dit l'Eternel des armées dans

le chapitre ſecond du Prophete Aggée. Il eſt

auffi le fondement & le faire de toute la gloi.

re . Et ſi c'eſt du corps du ſoleil que part

toute la lumiere du monde : c'eſt de Dieu le

grand & éternel Soleil, le Pere de toutesles

lumieres imaginables, que fort tout l'éclat de

la gloire qui ſe trouve repanduë par tout

l'Univers. C'eſt pourquoiil eft apellé dans

l'Ecriture le Dieude gloire , lc Pere de gloi

re , le Seigneur degloire , le Roi de gloire.

Il eſt donc également riche & glorieux , &

par conſequent c'eſt avec beaucoup de rai

Conque l'Apôtre nous parle des richeſſes de

fa gloire.

Mais qu'entend -il proprement par cette

gloire dont il parle ici? Mes Freres, l'Ecri

ture a de coutume d'exprimer les vertus &

les proprietcz adorables de Dieu par le nom

de gloire ; parce que ce ſont comme les rayons

éclatansde ce ſoleil éternel: mais ſur tout ily

en a deux qu'elle deſigne de cette maniere :

l'une eſt la miſericorde & fa grace , comme

quand SaintPaul parlant des élus dir au neu

viéme des Romains, que Dieu les a prepa

rez au ſalut pour donner à conoître les richel

ſes de fa gloire , c'eſt -à-dire, de fa grace &

de fa miſericorde infinie : l'autre eſt la puiſ

fance , comme quand Jesus-Christdie

Toit a Marche dans l'onziéme de Saint Jean,

Si
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Si tu crois tu verras la gloire de Dieu , pour

dire tu apercevras ſa divine & inſurmontable

puiſſance fe deployer avec éclat dans la re

ſurrection de Lazare con frere ; & de même

il eit dit de notre Seigneur , qu'il eſt reſſuſci

té par la gloire du Pere , c'eſt -à-dire ,' par ſa

puiſſance infinie & glorieuſe. Ce ſont ces

deux grandes vertus de Dieu que Saint Paul

entend ici par le mot de gloire. Car outro

qu'on generalce ſont les deux principalement

nccefaires dans l'ouvrage de nôtre falut, cel

les qui s'y ſignalent davantage, l'une pour

vouloir , l'autre pour pouvoir nous faire du

bien ; l'une pourne manquer pas d'affection

& de tendreſſe , l'autre pour ne manquer pas

de force& de moyens ; l'une pour remedier à

nôtre indignité qui nous expoſe à fa male .

diction éternelle , l'autre pour remedier à

nôtre foibleſſe , & à nôtre infirmité naturelle ,

qui nous rend incapables de nous tirer de no

tre miſere : l'une pour attendrir ſes entrailles ,

à la vuë de nôtre malheur , l'autre pour nous

tendre ſa main ſecourable à la vuë de nôtre

impuiſſance & de nôtre incapacité , afin de

pourvoir ainſi à nôtre bonheur en toutes ma

nieres: outre cela, dis-je, il eſt encore évident,

par les termes mêmes de nôtre texte , quel’A .

pôtre regarde icipreciſémentà cesdeux ver

tus. Car il prie Dieu pour ſes Epheſiens, que

ſelon les richeſſes de la gloire, il leur donne

d'êtrepuiſſamment forcifiez. Il leur donne ,

c'eſt là le propre de la miſericorde & de la

gra
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grace. Car c'eſt elle quiporte Dieu à don

ner par le motif de ſespropres compaſſions:

d'être fortifiez , c'eſt là le propre de la puif

fance. Car c'eſt elle qui fortifie par ſonadmi

rable efficace. C'eſtdonc & la miſericorde

& la puiſſance divine quc Saint Paul con

lidere en ce lieu . Ec certainement c'est à

bon droit qu'il exprime l'un & l'autre par le

nomde gloire. Car effectivement dans l'oeu

yre de notre ſalut ces deux admirables vertus

y paroiſſent dans toute leur gloire, danstou

te leur grandeur, dans tout leur éclac, dans

tout leur excés. Car pour la miſericordeon

l'y voit non ſeulement commeune grace : mais

comme une gloire de grace , ſelon les termes

de l'Apôtre , tant elle y eſt abondance &

exceſſive. Au commencement Dieu avoit

temoigné la bonté à l'homme en lui donnant

ce beau monde , qu'il avoit créé pour ſon

ſervice , pour ſes commoditez & pour les

ulages. C'étoit là unegrace, & une gracecon

ſiderable. Mais neanmoins ce n'étoit pas tou .

te la gloire de la grace , parce qu'il pouvoit

nousdonner quelque choſe d'infiniment plus

precieux & plus excelent que le monde : c'é.

toit fon Fils Dieu benit éternellement avec

lui : ſon Fils qui ſeul vaut mieux que mille

mondes: puiſque mille & cent mille mondes,

quand il yen auroit autant , feroient toûjours

finis & bornez; au lieu que cet adorable Fils

eſt abſolument infini, poſſedant toute l'immen.

ſité illimitée de la nature divine. Avoit donc

don
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donné ce Fils éternel, ce n'eſt plus fimple

ment grace, c'eſt gloire de grace , c'eft de

qu'il y avoit de plus glorieuxdans les thre

fars incomprehenſibles de la grace . Encore

G Dieunous avoit donné ce Fils dans l'innos

cence & l'integrité de nôtre nature , pour

être pộtre Chef& nôtre Roi , c'eût été fans

doute une grande & unc inſigne faveur: mais

de l'avoir donné aux hommes pecheurs, in

grates , mechanoes & rebelles creatures: en

nemisfurieux, monſtres deceftables , l'horreur

du ciel & l'abomination de la terre , ce n'eſt

plus ſeulement grace , c'eſt gloire de gra

cę. C'eſt avoir porcé la grace au plus haud

point où elle pouvoit jamais monter. En

celàs die Saint Paul , Dieu recommande du

tout fa dilection envers nous , en ce que

lorſque nousn'écions que pecheurs CHRIST

eft more pour noussi C'eſt là ce quichange

la grace de Dieu en une yrayegloire', com

me étant unegrace infinimentglorieufe en

toures ſortes dégards. Grace glorieuſe dans

fan fondemene, qui eft J.Chris T le Roi

de gloire , le Seigneurde gloire, le grand

Dieu de toue l'Univers Graceglorieuſedans

con objet qui eſt le pecheur ; car plus le pew

cheur eſt une chofe infame & hideufe, plus.

ily a eu de głoiteàlui vouloirdu bien. Et

c'estle derniereffortde lacharitéque d'aimer

Les ennemis.Grace.glorieufe dans fon fruit

&dams fan effet,quieft une éternitéde gloi

te dans leciek:' unevie non de quelques an

nées
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nées dans une Canaan , comme celle des

Ifraëlites : non de quelques delices dans un

Eden's dans un jardin voluptueux, comme

celle d'Adam : mais une vie fans fin dans la

durée , ſans meſure dans la felicité , ſans bord

nes dans ſa gloire, fans comparaiſon dans

fon ſejour parmi les biens infinis d'un Para .

dis celeſte , dont l'autre n'étoit qu'une om

bré obſcure & groſſiere. Quelle grace, quel

le gloire degrace, &l'Eſprit des hommes &

des Angeson pourroit -il janiais imaginer de

plus grande, ou ſeulement d'aprochante ? :)

Ajoâtons encore questa grace de Dieu

fous l'Evangile eft apellée gloire, par opofi

tion à celle qui étoit communiquée ſous la

Loi: tout demême que la grace dont nous

ferons remplisdans le Ciel, eft nommée gloi

re , en comparaiſonde celle dont nous fom

mes favoriſez ici ſur la terre. Car en effet

la
grace Evangelique, quand on viene a lo

poſer à celle du premier peuple , ſous le

Vieux Teſtament, eſt une vraye gloire; & elle

en porte le nom dans ce beaupaſſage de la

ſecondeaux Corinthiens, où Saint Paul dit

que nous concemplons maintenant, comme

en un miroir la gloire du Seigneur à facede

couverte , pour être transformez en fon ima

ge de gloire en gloire parle Saint l'Efpřít

Qu'eſt-ce à dire de gloire en gloire ? c'eſt

à - dire de grade en graće.s. Et pourquoi l'A

pôtre s'exprime-t-il de cette maniere? C'eſt

parce qu'il venoit d'opofer l'Evangile à la

1

Loi,
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Loi , & de montrer que l'un eſt incompara:

blement plus glorieux , que l'autre. Cara

diſoit-il, fi le miniſtere de la mort écrit en

lettres & gravé ſur des pierresa été glorieux

combien plus le miniſtere de la vie & de

L'Eſpric ? Și le miniſtere de la condamnation

à été glorieux : combien plus le miniſtere

de l'abſolution & de la juſtice? Si ce qui de

voit prendre fin à été glorieux : combien ce

qui eſt permanent le doit-il ſurpaſſeren gloi

re ? Ayant donc l'eſprit cout rempli de la

gloire de l'Evangile , il ne peut parler de la

grace qu'on y reçoit que ſous le nom même

de la gloire. Er veritablement c'eſt une gloire

quand on la confronte à l'autre. Car choiſir

un peuple pour l'honorer de ſon Alliance ,

c'étoit une grace: mais ouvrir ſon Alliance

à coure la terre, y recevoir tous les peuples

de l'Univers, ce n'eſt pas ſimplement grace,

c'eſt plus que grace, c'eſt gloire de grace. En

ſeigner les rudimens& les élemensdela Re

ligion aux Ifraëlices, c'étoit grace: mais reve

ler les plus hauts myſteres aux Chretiens dans

une pleine évidence : leur mettre la vie &

l'immortalité en lumiere par l'Evangile , c'eſt

gloire de grace. Envoier des Prophetes pour

inſtruire une nation , c'eſt grace :mais envoier

le Prophete de tous les Prophetes, le Dieumê.

me qui a fait , inſtruit & inipiré tous les Pro

phetes, pour ſervir lui-même de Docteur au

genre humain, c'eſt gloire de grace. Aprendre ;

Ies moyens d'offrir des sacrifices agreables ſur

des

1

1
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des autels de pierre ou d'airain, c'étoit grace:

mais ſacrifier ſon propre Fils, & en faire une

vietimequinousobrint une Redemcionérer

nelle , c'eſt grace- & gloire tout enſemble .

Il en eſt demêmede la puiſſance de Dieu

en maciere de falut : c'eſt une puiſſance ſi

glorieuſe"; ſi admirable & fi raviſſante, qu'elle

merite veritablement le nom de gloite. Cat

pour fauver un homme, pour en faire un

croyant, "un fidele , un juſte , il faut que la

puiſſance deDieu Faſle tout à la fois les plus

grands miraclesdont elle eſt capable. I! Y

acinq ouſix cuvres entre toutes les autres

qui temoignent la grandeur immenfe de la

puiffance divine, comme de rendre la vie

aux aveugles , c'eſt un infigne miracle; l'ouïe

aux fourds, c'eſt une oeuvre extraordinaire ;

la parole aux muets ; c'eſt un effet furnaru ,

rel le
paralitiques, c'eft

une gueriſon vraiment admirable : la vic aux

morts, c'eſt un rétabliſſement qui ne peut vc

mir quedu Toue-puiſſant : l'ère aux chofes

qui font dans le neant , c'eſt une creation qui

requiere und vertu infinie. Ce ſont là tes

grands ouvrages de la puiſſance de Dieu .

Ceft là qu'elle paroît fürprenante & admi

rablement glorieuſe. Que fi chacune deces

Quvres priſes à part eſt un miracle qui ravir

& qui éronne; qui demande une force au

delà de toutes celles de la nature ; jugez , je

vous prie , ce quece doit êrre d'une oeuvre,

oà tous ces miracles ſe trouvent enſemble.

Où
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me que

Où il faut en même tems illuminer un aveu

gle , rendre l'ouïe à un ſourd , redonner la

parole à un muet , faire marcher un paralyti

que , reſſuſciter un mort , & produire, una

creation toute nouvelle. Et ce ſont toutes

ces merveilles qui ſe rencontrent dans un hom

Dieu attire au falur. Car naturelle,

ment & de nous -mêmes nous ſommes aveus

gles aux veritez dụ ciel , ſourds à la voix &

à la parole du Seigneur , paralytiques & en

tierement impotens au bien ; morts dans nos

fautes & dans nos offenſes. Nous ſommes

même dans le neant à l'egard de la gracé ,

puis que Saint Paul nous aſſure que de nous

mêmes comme de nous-mêmes nous ne pou .

vons rien : rien du toutdans leschoſes ſpiri

tuelles & falutaires. Voyez donc ce que

c'eſt
que la regeneration d'un pecheur ; &

quelle puiſſance y eſt requiſe. Ce n'eſt pas

ſeulement un miracle ; c'eſt une multitude

de miracles joints l'un à l'autre . C'eſt l'amas

de tous les miracles de Dieu reünis en un mê.

me ſujet. C'eſt l'illumination d'un aveugle

né , l'ouverture des oreilles d'un fourd , le de

nouëment de la langue d'un muet , la gueri

ſon d'un paralytique , la reſurrection d'un

mort , c'eſt une creation merveilleuſe qui

: le tire du neant du peché. N'eſt- il pas vrai .

que c'eſt là la gloire de la puiſſance divi

ne, & que cette admirable puiſſance ne ſau.

roit jamais paroître avec plus d'éclat nulle

part , que quand il faut fairecant de miracles

Tome V. Rr à
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à la fois , produire tant de prodiges qui font

l'étonnement des hommes & des Anges ?

Cependant voici ce quiencherit encore, &

qui donne plus de gloire à cette puiſſance ,

c'eſt
que

dans tous les autres miracles que

nous venons de remarquer, il eſt vrai que

les choſes n'ont point de diſpoſition à l'effer

qui s'y produit : mais au moins ne peut-on

pas dire qu'elles s'y opoſenr. Dans la crea

tion le neant n'aidepas veritablement à Dieu :

mais auſſi ne lui reſiſte - t- il pas. Dans lare

ſurrection les morts ne contribuent
pas

à ſe

relever : mais auſſi ne font ils rien pour em

pecher le rechaufement de leurs cendres. Et

les aveugles, les ſourds, les muets , les pa

ralytiques, bien loin de s'opoſer à la guerilon

de leurs maux, ils la fouhaitent de tout leur

cour , ils ſoupirent après , ils donneroient

toutes choſes pour l'obtenir, ils embraſſent

avec des tranſports incroyables ceux qui la

leur font eſperer. Et l'Evangile nous repre.

fente ces malheureux crians de toute leur for

ce après J. CHRIST , Fils de David aye pi

tié de nous. Mais ici non ſeulement les hom

mes n'ont pas de diſpoſition à la foi, ni à la

faintéte. Ils y ont de plus des averſions ef.

froyables, ils s'y opoſent avec des ardeurs&

des violences extrêmes. Ils reſiſtent opiniâtre

ment aux efforts du St. Eſprit ; & ce n'eſt

que par force qu'il nous enleve à nôtre cor

ruption naturelle. Comme ce fut par
force

que les Anges enleverent Loch & les filles

de
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de Sodome. C'eſt pourquoi Saint Auguſtin

trouvoit autrefois que la converſion d'un pe

chcur étoit un ouvrage plus grand que la crea.

tion du monde , par cette raiſon de la reſif,

tance. Car, diſoit-il, le neantnes'opoſoit

point à l'action du Createur. Mais dans la

ſanctification d'un homme , Dieu trouve

des affections rebelles & obſtinées , qui lui

reſiſtent avec une opiniâtrecé furieuſe.C'eſt

pourquoy auſſi l'Apôtre n'admire nulle part

tant la puiſſance de Dieu , que dans cette

occaſion , dans cette grande ouvre. Il en

taſle terme ſur terme , épichete ſur épichete ,

pour tâcher à s'en exprimer. Il dit que
Dieu

deploye dansceuxqui croyent l'excelente

grandeur de la puiſſance , ſelon l'efficace de

la puiſſance de la force.Où vous voyez qu'il

parle non ſeulement d'efficace : mais de force.

Et encore y ajoûte-t- il la grandeur, & même

l'excelente grandeur de cette force efficace ;

pour montrer que c'eſt proprement dans cec

te oeuvre incomparable quereluit lagloire de

la puiſſance de Dieu .· Ainli quand ce grand

Docteur parle ici des richeſſes de la gloire,

vous jugez maintenant qu'il entend l'abondan

ce de la miſericorde & de la puiſſance infinie ,

reclamant l'une & l'autre de ces deux vertus

dans toute leur étenduë, parce que toutes les

deux étoient neceflaires , pour l'execution ,

pour l'accompliſſement du fouhait qu'il va

faire dans la ſuite de nôtre texte en diſant,

afin que ſelon les richeſſes de ſa gloire , il

Rr2 VOUS
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vous donne quevousſoyez puiſſammentforti

fiezparſon Eſprit en l'homme interieur.Voi

là ce qu'il demande à Dieu pour les Ephe

fiens , & tous les termesde cette demandefont

fi bien choiſis , que la ſageſſe apoſtolique de

će ſaint homme y paroît évidemment.

Premierement il fait honneur à la miſeri

corde en le prianc de donner. Car il cemoi

gne par là qu'il ne lui demande rien que com

me un pur don , que comme un effet de fa

liberalité & un preſent de fa grace. Il ne

fonde rien ni ſur ſes merites, ni ſur les leurs ;

ſur les liens de lui qui prie , ni ſur les leurs

d'eux pour qui il. prie. Mais il attend tout

uniquement de la bonté & de la largeſle de

ce Pere des lumieres , qui eſt l'auteur de tou

te bonne donation , qui donne à tous beni

gnement, & ne reproche rien à perſonne. Car

c'eſt ainſi que dans l'Ecriture, & dans les

Peres le mot de don & de donner s'opoſe

aux merites, comme il paroît clairement par

deux paſſages inſignes, l'un de cette Epitre
Chap. 2.

aux Epheſiens, où l'Apôtre a dic de la foi ,

qu'elle n'eſt point de nous , mais que c'eſt le

don de Dieu : où vous voyez que le don

de Dieu eſt opoſé à ce qui vient de nous, &

qui procede de nos forces; d'où il s'enſuit

que ce don ne fauroit être meritoire , puis que

le merite ne peut ſe rencontrer que dans ce

qui part effectivement de nous-mêmes. L'au

tre paſſage eſt celuioù le même-Apôtre dit ,

que la mort eſt le gage du peché, mais que

la

1

Rom . 6:

23 .
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la vic éternelle eſt le don de Dieu. Où vous

remarquerez une opoſicion formelle entre le

gage & le don , enſorte que ce qui nous eſt

donné de Dieu ne doit jamais être confideré

comme un gage , commeun ſalaire & un loyer,

proprement dit , comme une retribution &

une choſe düe : mais comme une pure be

neficence , comme une grace abſolument gra

tuite . De même Saint Auguſtin ſur le Pſeau

me ſoixante & dixiéme diſoit,que quand Dicu,

recompenſe nos ceuvres, il ne couronne pas

nos merites, mais ſes dons; opoſant ainſi les

dons de Dieu , aux merites de l'homme , com

me deux choſes poſitivement contraires.Voi

ci donc Saint Paul qui prie ici maintenant,

en vrai Chretien , dans une humilité profonde.

Ce n'eſt plus le Diſciple orgueilleux de Ga

maliel : c'eſt l'humble Diſciple de JESUS-,

CHRIST. Ce n'eſt plus Saul ſuperbe Pha

riſien , enflé de l'opinion de fa juſtice : c'eſt,

Paul pecit & vuide de tout ſentiment de foisi

même. Il fait ſa priere dans cet eſprit d'a

baiſſement & d'ancanciſſement. Il invoque,

Dieu , ſans aucune confiance en fes vertus ,

ni en celles d'autrui.. Il s'adrelle à lui, com

me à un charitable donateur : il lui demande

l'aumône, comme un pauvre mendiant qui

n'eſpere rien que de la miſericorde, & de la

compaffion ; donne, dic-it, donne pour l'a .

mour de toi-même, & fe détachant tant de

l'eſtime de ſa perſonne , que de celle des,

Epheſiens pour qui il prioit, il s'écrie , com

h

1 . Ri3
me
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me David , Non point à nous, Seigneur, non

point à nous ; mais à con nom donne gloire:

pour l'amour de ta grace , donne dans cette

vüe,qui te conſerve toute la louange du bien

que je te demande.

Et quel eſt ce bien qu'il ſouhaite ? C'eſt

que les fideles d'Epheſe fullent puiſſamment

fortifiez en l'homme interieur, par le Saint

l'Eſprit ; où deux choſes ſont à conſiderer, l'u

ne eſt cet homme interieur dont il parle ; l'au

tre eſt ce qu'il lui deſire, d'être puillamment

fortifié par l'Eſprit de Dieu.gici, Mes Fre

res , ouvrez l'attention de votre eſprit. Car

nousavons à vous parler d'un homme qui ne

s'entend point des oreilles, qui ne ſe touche

point de la main , qui ne tombe point ſous

les ſens, mais qui ett un pur objet de l'eſprit,

comme étant un homme interieur , qu'il faut

chercher juſques dans le coeur & dans le fond

de la conſcience. Pour le comprendre il faut

ſe repreſenter deux principes du genre hu

main , deux premiers peres, deux Adams de

quinous ſommes tous deſcendus. L'un qui

eſt la ſource de la generation , & l'autre de

la regeneration : l'un qui nous communique

la nature , & l'autre quinousconfere la grace:

l'un de qui nous vient le peché, & par le
pe

ché la mort, l'autre de qui nous procede la

juſtice, & par la juſtice la vie. De ces deux

Adams naiſſent deux hommes extrêmement

differens, que Saint Paul nous deſigne par

trois diverſes qualitez, Car il les apelle le

yieil
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vieil homme , & le nouveau ; l'homme ter

reſtre & le celeſte ; l'homme exterieur & l'in

terieur. Il nomme l'un vieux , & l'autre nou

veau , parce qu'en effet l'un eſt enfant du

vicil Adam créé au commencement du mon

de ; l'autre eſt la production & l'ouvrage du

nouvel Adam envoyé dans l'accompliſſe

ment des tems. Il apelle l'un terreſtre, &

l'autre celeſte , parce quede vrai l'un eſt l'ef

fet & le fruit du premier homme tiré de la

poudre de la terre , & l'autre du ſecond qui

est deſcendu du ciel. Enfin il qualifie l'un

exterieur & l'autre interieur, parce que du

premier Adam vient effectivement le dehors

de l'homme , c'eſt - à -dire le corps , la chair ,

les ſens, les membres, les parties viſibles &

palpables qui ſe produiſent par la generation

corporelle ; mais du ſecond Adam vient le dice

dans de l'homme , c'eſt - à -dire ſon ame , fon

cſprit , ſon entendement, ſa volonté, la con .

ſcience & toutes ſes facultez ſpirituelles, qui

s'engendrent & ſe forment par l'operacion

de Dieu lui-même. Ainfi dans l'homme il

ya deux hommes , non apliquez & collez l'un

à l'autre , comme les Juifs ſe l'imaginent ri

diculement ; car ils veulent qu'au commen

cement l'homme für double; qu'il y en eût

deux joints enſemble par le dos , pour avoir

ainſi deux corps & deux viſages tournez , l'un

contre l'autre , afin de voir par ce moyen de .

vant & derriere , comme le Janus des Poëtes.

Mais que Dieu craignant leur force extraor.

dinai
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dinaire en cet état les ſepara en deux , & les

fit ſimples, comme on les voit aujourd'hui.

C'eft une extravagance & une folie des Rab

bins , qui étoit auſſi paſſée chez les Payens.

Mais il y a deux hommesdans l'homme, par ,

cequ'ils font incorporez l'undans l'autre, pour

faire ainſi deux objets de differente nature ;

l'un viſible , & l'autre inviſible ; l'un materiel

& l'autre ſpirituel; l'un qui eſt comme l'étui

& la boëre qu'on touche , l'autre qui eſt

comme le treſor enfermédedans , où l'on

ne touche point ; l'un qui eſt comme le

tabernacle mobile couvert de peaux de toi

fon , l'autre qui eſt comme l'arche incorrup:

tible de cedre qui y eſt logée ; l'un qui eſt

de la nature des animaux & des bêces , l'au

tres qui aproche de la nature des Anges.

D'où vient qu'un Ancien apelloit l'homme

l'horiſon de l'Univers, parce que conſiderant

les. Anges comme un hemiſphere , & les

animaux comme un autre , qui partagent le

monde en deux , l'homme ſe trouve au mi

lieu ; pour les joindre enſemble , ayant en

mêmetemsdans ſoi-même l’Ange & l'animal,

le corps & l'eſprit, la matiere & l'intelligen

ce , dont l'une fait l'homme exterieur , parce

qu'il paroît au dehors; l'autre l'homme in

terieur , parce qu'il eſt caché au dedans. Et

bien que ces deux objecs ne faſſent chacun

qu'une partie de l'homme, neanmoins l'E

criture donne à chacun le nom d'homme

tout entier: l'homme exterieur, dit -elle, l'hom .

me

1

1



L'homme interieur fortifié. 633

1

me interieur : parce qu'en effet ſelon l'em

pire & le domination de chacune de ces deux

parties, l'homme eſt tout un , ou tout autre.

Quand l'exterieur l'emporte & commande

en lui, quand il eſt le maître, alors l'hom

me eſt touc exterieur , ſon ame même , ſon

eſprit, ſon coeur , fes penſées, ſes affections ,

ſes defirs , ſes craintes , ſes eſperances , fes

triſteſſes & ſes joyes ſone toutes au dehors.

Tout eſt pour les ſens, tout pour les biens

& les plaiſirs externes.
Car où tendent tou

tes les inclinations, tous les deſſeins, tous

les ſouhaits , toutes les occupations d'un

homme en qui les ſens dominent , finon à

travailler
pour

fon
corps ,

à le divertir par

les ſentimens de la volupté , ou à l'embellir

& à l'ajuſter par la vaine pompe des habits ,

ou à l'engraiſſer
par l'aprêc & la delicateſſe

desviandes, ou à l'enrichir par l'amas de l'or

& de l'argent,& par les poflèffions
periſſables

de la terre. C'eſt à traiter , à fatisfaire & à

rejouir ſa chair qu'il donne ſon tems , & les

ſoins; c'eſt à careſſer cette voluptueuſe
Jefa

bel qu'il fait conſiſter toutes ſes delices; c'eſt

à revêtir & à parer ſuperbement
cette Idole.

qu'il donne ſes meilleures
heures ; c'eſt à

flater & à mignarder
certe. lâche effeminée

qu'il paſſe les jours & les nuits. Pour ſon

ame qui eſt incomparablement
meilleure, il nei

la conſidere point, & ne penſe nullement à

fes interêts : il la laiſſe jûner & mourir de

faim , pendant qu'il dépeupleroit
volontiers

la

RE 5.
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terre & la mer pour nourrirſon corps. Il ne

ſe ſoucie point du tout de la nudité , & n'en

a point de honte, pendant qu'il depouille

roit s'il pouvoit tout l'Univers, pourvêtir

magnifiquement ce morceau de chair quidoit

ſervir de pâcure aux vers. Ainſi cet homme

eſt tout exterieur, il ſe facrifie tout entier au

dehors , il n'entre jamais en lui-même , il

court & chaſſe inceſſamment après les cho

fes qui l'environnent , il fait tous ſes efforts ,

pour ſe cirer de ſon propre cæur , & fe li

vrerà tout ce qui peut l'emporter hors de la

conſcience. Mais au contraire celui en qui

l'interieur prévaut, en qui l'ame & l'eſprit

ont le deſſus, eſt un homme vraiment inte

rieur. C'eſt au dedans ſur tout qu'il s'accache.

C'eſt à la culture de ſon ame. C'eſt à l'inf

truction de fon eſprit, c'eſt à la purification

de la conſcience qu'il ſe donne. Voilà de

quoi il fait ſon principal, voilà ce qui regno

dans la conduite, ce qui regle fes actions, fes

deſſeins & ſes entrepriſes. Il foûmet lecorps

à l'eſprit, & les ſens à la raiſon ; il fait dé.

pendre ſes plaiſirs & ſes profits de la con

ſcience. Il entre continuellement dans ſon

ſein pour étudier ſon coeur , pour l'exami

ner, pour le rectifier, pour les repurger , &

la Loi deDieu gravée dans ce cæur eſt le di

rectoire de toute ſa vie. C'eſt donc un hom

me interieur , qui ſe gouverne par les princi

pes du dedans : c'eſt-à-dire, par les mouve

mens, non de la chair, mais de l'Eſprit. Ec

c'eſt
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1

c'eſt cet homme interieur , qui fait propre

ment l'homme , qui lui donne ſa vraye exce

lence , qui le met dans l'état où il doit être.

Car quelle penſez vous que ſoit la veritable ,

réelle& effective excelence de l'homme ? eſt

ce d'être fort & robuſte ? non , c'eſt là la per

fection d'un taureau ou d'un elephant. Eſt

ce d'être beau ? non , c'eſt la perfection d'une

fleur , ou d'un tableau. Eft-ce d'être riche ?

non , c'eſt la perfection d'unemine, ou d'un

trefor. Eft-ce d'être bien habillé ? non , c'eſt

la perfection d'un paon. Mais la perfection

d'un homme, c'eſt d'avoir en bon état les fa

cultez qui le diſtinguent du reſte des creatu

res, d'avoir ſon entendemencéclairé , inftruit

& habile : ſa volonté juſte & droite ; ſes afec

tions pures , fages & honnêtes ; ſon amedans

une conſtitucion qui reponde à la grandeur

de ſon origine celeſte, & de fonêtre ſpirituel

& immortel.

Mais pour mieux jugerencore de cethom

me interieur, ne nous arrêtons pas ſimple

ment à la nature , qui nouscompoſe d'une

partie externe & aparente , & d'une autre in.

ferne & cachée : alons juſqu'à la grace ; &

dans cette vuë diſons que l'homme exterieur

eſt le pecheurirregeneré & charnel, & que

l'interieur eſt le fidele ſanctifié. Dans ce ſens

l'homme exterieurcomprendmême le dedans,

l'ame, leceur & l'eſprit, qui ſont envelopez

de peché , auſſi bien que le corps dans l'état

corrompu de la nature : de même l'homme

in .
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interieur s'étendra auſſi au dehors, au corps,

aux ſens & aux membres , qui font fanctifiez

auſſi bien que l'ame dans l'écar ſalutaire de la

grace. Le pecheur donc irregeneré eſt un

homme exterieur, parce que la chair eſt le

principe dominant en lui. C'eſt elle qui

gouverne les penſées , qui conduic fes par

ſions , qui forme ſes demarches & fes mou

vemens , qui produit ſes actions : qui regle

ou plutôt deregle toute ſa conduite , fi bien

qu'il ſe meut tout- à -fait par le dehors, par

cette chair vicieuſe qui l'envclope. Et c'eſt ce

que vouloit dire le bon & éloquent Saint Mac

caire dans le commencement de fa ſeconde

Homelie ; que quand le Diable s'empara de

l'homme par le peché, il lui apliqua un au

tre homme ſale & hideux , & l'écendit exac.

tement ſur toutes les parties & ſur tou

tes ſes facultez , qu'il mit ſes yeux ſur ſes

yeux , ſes oreilles ſur ſes oreilles , fa bou

che ſur la bouche , ſes mains fur ſes mains ,

ſes piez ſur ſes picz , fon coeur ſur fon

caur , ſi bien que depuis ce tems- là l'hom

me eſt tout exterieur , parce qu'il eſt tout

couvert de ce vieil homme de dehors qui

lui fut apliqué , de cette chair impure qui lui

fut ajoûtée, pour ne plus rien faire que ſe

lon ſes ſentimens & ſesmouvemens. Aucon.

traire le fidele eſt un homme interieur , par

ce que Dieu le depouille de jour enjour de

ce vieil homme, de ſes habitudes & de ſes ac

tes, pour faire paroître en lui cet autrehom

me
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me juſte & innocent qui étoit caché deſſous ,

& remettre ainſi peu -à-peu en lumiere la pre

miere integrité.

Il faut pourtantremarquer que Dieu ne le

depouille pas tellement de ce vieil homme

qu'il n'en demeure toûjours des reſtes en lui ;

tellement que dansles plus ſaints, il ſe trouve

toûjours deux hommes tout à la fois , l'exte ,

rieur & l'interieur , qui ſe choquent, qui ſe

combattenc , qui ſe font une guerre perpe

tuelle dans nos perſonnes, une guerrequi ne

finit que par la deſtruction de nos corps ,

comme celle de Samſon & des Philiſtins ne

s'acheva , que par le renverſementde leur

temple danslequel ils étoient tous aſſemblez.

Car la chair convoice contre l'eſprit , & l'el

pric contre la chair : ces deux choſes ſont op

poſées l'une à l'autre . Ces deux hommes ſont

deux ennemis inteſtins & domeſtiques , qui

ſont continuellement aux priſes & qui ont des

inclinations des penſées& desmouvemens tout

contraires. L'un tire vers les choſes d'embas ,

l'autre éleve verscelles d'enhaut. L'un travaille

après la viande qui perit, l'autre après celle

qui eſt permanente à vie éternelle . L'un ſe

propoſe de bâtir ſes tabernacles en la terre ,

& trouve qu'il eſt bon que nous demeurions

ici; l'autreaſpireaux tabernacles éternels , &

deſire de deloger pour être avec J. CHRIST ,

comme lui étant une choſe beaucoupmeilleu

re . L'un cherche la gloire du monde & des

hommes , & l'autre la gloire de Dieu. L'un

fait
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fait fon Dieu de ſon interêt , & eft idolâtrede

ſon profit; l'autre faitſon interêt de ſon Dicu ,

& ſacrifie tout à fon obeïſſance , & à ſon ſer

vice. L'un ſenſuel crie mangeons &buvons,

car demain nous mourrons ;l'autre ſpirituel

nous dit au contraire , fuyez le vin , où il y a

de la diffolution , & prenez garde que vos

cours ne foient chargez d'yvrognerie & de

gourmandiſe. L'un timide & foible tremble

dans la ſouffrance , pour la cauſe de l'Evan

gile , & dit comme Pierre à nôtre Seigneur,

ayes pitié de toi, que ceci ne t'arrive point;

l'autre ferme & genereux nous encourage , &

nous dit , alons afin que nous moarions auſſi

avec lui. Cette contrarieté de ſentimens fait

toûjours de la foibleſſe dans le fidele , qui ſe

fent ainſi tiré de deux côtez , & qui ne ſaic

ſouvent quel parci prendre entre ces deux

hommes qu'il ſent en lui-même. Il eſt vrai

que dans les juſtes & dans les élus l'homme

interieur triomphe toûjours à la fin , & demeu

re victorieux. Jacob ſuplante Eſaü ; le nou

vel homme foumet le vieux , & la nature

eſt reduite à y rendre les armes à la grace qui

eſt la plus forte, comme étant d'unordre ſu

perieur. Mais quoi qu'il en ſoit , les grands

efforts de l'homme exterieur , qui combat

pour le peché , les rudes coups qu'il porte à

l'eſprit, les ſecouſſes furieuſes qu'il lui donne

affoibliffent l'homme interieur, le rendenc

ſouvent chancelant, prêt à tomber : Juicau

ſent même quelquefois des chứces fâcheuſes,

donc

1
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dont il a beſoin defe relever parle moyen de

la repentance. C'eſt pourquoi Saint Paul lui

fouhaite ici le ſecours d'enhaut , pour lui aider

à ſe ſoutenir : & il va chercher pour lui juf

ques dans le ciel des forces auxiliaires , pour

l'affermir dans le choq ,depeur qu'il n'y fuc

combe& qu'iln'y periffe. Il prie Dieuqu'il

le fortifie puiſlamment par ſon Eſprit , dans

lesEpheſiens.

Car , Mes Freres , le nouvel homme ne

ſe forme pas en nous , de même qu'Adam

fut créé au commencement. Celui-là fut mis

tout-d’un -coup dans la perfection , Dieu lui

donnanc en ſon corps toute la grandeur ,

toute la force , toute la beauté , & dans ſon

ame toutes les lumieres , toutes les conoiſlan

ces , toutes les vertus dont la nature humai.

ne étoit capable dans le premier état de ſon

innocence. Mais pour la nouvelle creature,el

le ne ſe produit pas de cette maniere ; Dicu

l'engendre à -peu -près comme nous naiſſons

dans l'ordre de la nature ; il la forme comme

un enfant qui croît peu -à -peu ; quiau com

mencement eſt pecit & foible, ayant ſes ſens

infirmes & debiles, la langue begayante, ſes

organes imparfaits , n'étant capable que de

lait, & ne pouvant porter la viande ferme: en

ſuite de quoi Dieule develope des infirmitez

de l'enfance , renforce ſesparties, hauſſe ſa tail

le , affermit & perfectionne ſes ſens, éclaire

fa foi, fortifie ſon eſperance , enflame & em

braſe la charité , & le faiſant paſſer par les di

1
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vers âges & les differens periodes de la

grace , il l'amene enfin à l'état de l'homme

parfaic , . à la meſure de la parfaite ſtature

de CHRIST. Il en eſt comme de ce bien

heureux Sauveur fon principe , & fon mode

le , duquel il eſt remarqué qu'il s'avançoit

en ſtature , en ſageſſe , & en grace devant

Dieu & devant les hommes ; & comme

de Samuël duquel l'hiſtoire fainte nous en .

feigne , qu'il alloit en croiſſant, & qu'il ſe

rendoit agreable de jour en jour à l'Eter

nel . Dieu donc , die Saint Paul aux Ephe

siens , veuille vous fortifier en l'homme in

terieur, pour augmenter de plus en plus vos

forces ſpirituelles , celles de votre foi dans

la conoiſſance deſes veritez celeſtes: celles de

vos eſperances dans l'attente de les grands

biens éternels : celles de vôtre ſainteté dans la

pratique de ſes vercus Chretiennes: celles de

vôtrepacience par lagenereuſe ſouffrance des

épreuves Evangeliques: celles de vôtre per.

ſeverance par un ferme & inebranlable at

tachement à l’Alliance de J. Christ , mal

gré toutes les tentations du monde & lesal

lauts de Satan , tellement que rien ne ſoit ca

pable de vous en detacher ; que ni l'amorce

des promeſſes , ni la terreur des menaces , ni

les charmes de la vie , ni les horreurs de la

mort , ni la crainte des Principautez & des

Puiſſances , ni la conſiderationdeschoſes pre

fentes , ni de celles qui font à venir ne vous

puiſſe jamais ſeparer de fa dilection & de ſon

ſer
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ſervice C'eſt ainſi que le doitentendre ici

ce mot de fortifier.

Et commentdemande-t -il que ſe faſſece bon

effec? C'eſt, dit- il , par le St. Eſprit. Dieu vous

donne , dic - il , d'être puiſſamment fortificz en

l'homme interieur, par ſon Efprit. Car il est

vrai que Dieu fe fere de divers moyens pour

forcifier les enfans. Il les fortifie par ſa parole

qui eſt une parole de force , dont les remon

trances peuventſoutenir lescourages ébranlez,

& relever même les abatus. Il les fortifie par ſes

Sacremens , qui font inſtituez exprès pour

affermir & pour augmencer la foi après fa

naiſſance ; & pour être de nouveaux liens

qui nous attachent de plus en plusà nôtre

Seigneur. Il les fortifie par ſes delivrances

quiles dechargent des maux dont ils étoient

opreſlez , & ſous leſquels ils plient, comme

fous des fardeaux peſans & incommodes. Il

les fortifie par les ſecours qu'il leur envoye

pour les cirer de leurs calamirez & de leurs

perils. Mais tous ces moyens-là ne fortifienc

qu'au dehors , ils ne penetrent pas d'eux-mê

mesau dedans , ils ne vont pasjuſqu'à l'hom-,

me interieur , pour foucenic le coeur & apuyér

la conſcience. Pluſieurs avec ces aides exter

nes de la parole qui leur eſt fortement pre

chée , des Sacremens qui leur font fidelement

adminiſtrez , des delivrances qui leur fonc

heureuſement accordées , des ſecours & des

aſiſtances qui leur ſont envoyées dans leurs

beſoins, nelaiſſent pas de comber miſerable

Tome V. SI ment
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menttous les jours par la foibleffe de leur ef

prit , & par leur imbecillité propre , qui fuc

combe d'elle -même. Il faut donc un autre ſe

cours , un fecours interieur, un Elprit ajoû .

té au nộtre qui banniſſe noscraintes, qui dif

fipe nos frayeurs , qui chaſſe nos illuſions

gin affermille nos ébranlemens, qui empê

che nos chures , qui nous donne unefoi vic

corieuſe du monde , pour nous rendre plus

que vainqueurs en coutes chofes : tellement

que rien quel qu'il ſoit, ni oppreſlion , ni an.

goiſſe , ni famine , ni nudité , ni peril , ni

épée , ni aucune de ces incommoditez de la

fercé pe puiffe le feparer de l'amour de nôtre

Sauveur. C'eft ce que fait en nous l'Eſprit

de Dieu, qui étant un Eſprittout-puiſſant nous

yend capables detout par ſon habitation pre

ricufé. Et fi l'Eſpritde force tombant ſur Saül

le change en un autre homme ; fi ce même

Efprit ſaiſifanc Samfon lui faifoit faire des

actions étonnantes &prodigieufes ; qu'eſt-ce

que l'Efprit de fanctification ne peut point

dans les fideles, qu'il remplit de fa force fa

Luaire ? C'eſt pourquoi l'Apôtre prie Dieu

qu'il le donne aux Chreciens d'Ephefe , pour

les fortifier en l'homme interieur. Ce qui

montre clairement que le ſecours de la gra

ce confite proprement dans l'efficace & dans

lavertu de cet Eſprit.

Les Pelagiens vouloient que ce ne für au

trechofe que la prédication de la parole , & la

revelation de la Loi & de l'Evangile. Mais

voi.
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1

pi
ce .

voici Saint Paul qui y ajoûte l'Eſprit , pour

donner le ſuccés à certe parole, & la force à

cetEvangile,quiſans celaneferoit non plus

d'effet que la lumièreenfait à un aveugle, ou

une voix qui ctie à un mort. L'une dans

toute la plus brillante clarté ne fait pas voir

celui quin'a point d'yeux , l'autre avec tous

ſes ſons les plus penetrans ne rémuë pas

lui qui n'a point de vie. Il faut un Eſprit vis

vifiant qui tetabliffe la faculté viſible dans l'a

veugle , pour' apercevoir la lumiere, & qui

rallume la chaleur naturelle danslemore,pour

entendre la voix ; qui l'apelle , & 'en profi?

ter. D'ailleurs cette même doctrine apoito

lique nous remoigne quelle eſt certe operation

de l’Eſprit qui fait le ſecoursde la grace. C'eſt

une operation perpétuelle , qui n'eſt pas

Seulement néceſſaire pour commencer nocre

converſion , mais pour continuer nốcre pieté

juſqu'à la fin , Saint Paul'avoit dit ci-devant,

quedu tems que nous étions morts en nos

fautés & en nos pechez , Dieu nous avoit vi

vifiez par CHRI $ T , par la grace duquel

nous ſommes fauvez. C'eſt la
grace preve

nante qui produit en nous les premiers ſen

timens du bien ; mais le voici maintenantqui

demande l'efficace du Saint Esprit, pour for

tifier ceux qui avoient dejà cru , & qui étoient

dans la communion de .Christ. C'eſt

la grace ſubſequente qui produit la perfe.

verance de la foi & de lafainceté : fi bien

que la grace eft abſolument neceſſaire dans

SE2 tous
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tous les momens de notre vie. Grace pour

commencer , grace pour continuer , grace

pour avancer , grace pour ſoutenir , grace

pour achever. Par tout nous avons beſoin

de la grace , & nous la devons demander à

Dieu ſans ceſſe dans quelque éţac que nous

nous trouvions. A nôtre entrée , pour former

nos premiers pas: au milieu de nôçre courſe ,

pour animer nos demarches ;, au bout de la

carriere , pour finir heureuſement nos efforts ,

& remporter les couronnes qui s'y diſtri

buent. Sans celle nous devons être en prie

res pour l'attirer, & faire commeMoiſe qui

eut ſes mains levées vers le ciel tout le long

de la journée, lematin , le midi, le ſoir, pour

obtenir la victoire à ſon peuple. De même

nous devons nous attacher à l'oraiſon , tout

le tems que nous avons à paſſer en la terre,

jous recommander continuellement à Dieu ,

nous & les autres, pour être puillamment

fortifiez par ſon eſprit dans les combats de

la foi , & demeurer victorieux de tous les en

nemis de notre falut , le Diable , le monde & la

chair,

C'elt par là, Fidéles ,que nous devons faire

l'application de notre texte; nous ne ſaurions

aujourd'hui foçmer de priere plus convena,

bie
pour nous que

celle de Saint Paul pour

les Epheſiens , en demandant à Dieu qu'il

lui plaiſe nous fortifier. puiſtamment parſon

Eſprit. Nous avons cru veritablement au

Saint Evangile du Fils éternel de Dieu , nous

fom .
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ſommes nez dans la profeſſion , nous y avons

vécu juſquà cette heure. Mais pour y per

ſeverer conſtamment juſqu'à la fin nousavons

beſoin d'être fortifiez extraordinairement.

Pierre , Satan a demandé à vous cribler com

me le blé : c'eſt le même langage qu'on peut

vous tenir. Satan ce grand & implacable en

nemi , dont la haine eſt immortelle contre

l'Egliſe , cherche toûjours à vous agiter ; & fon

emploi continuel eſt de donner de rudes fe

couſſes aux gens de bien , pour les faire com

ber au travers du crible de ſes tentations &

de ſes épreuves : il faut donc que nous pri

yons ardemment celui qui empêcha la foi de

Saint Pierre de deffaillir, qui la releva glo

rieuſement, qui la foutine avec tant de force,

que ce grand Apôtre fut une pierre inébran

lable dans l'Egliſe, ferme, immobile , à l'é

preuve de tous les chocs qui lui furent livrez ,

& devint enfin un grand Martyr qui glo

rifia
par ſon ſang celui qu'il avoit honoré ſi

ſolennellement par ſes larmes: afin que nous

ſoyons fortifiez de la même forte , tellement

que nôtre foi ne deffaille jamais , qu'elle ſe

montre invincible , qu'elle ait la fermeté de

la pierre , pour demeurer comme un roc au

milieu des ondes , & voir les flors battre

inutilement à ſes côtez , & venir mourir à

fes piez , fans l'ébranler de ſon aſſiére. C'eſt

là la grace que nous devons demander au

jourdhui à Dieu . S'il veut nous éprouver;

qu'il le faſſe , il eſt le maître ; & il peut diſ

poſer

1

S3

1



646 L'homme interieur fortifié.

poſer de nous à ſon gré:mais en nous éprou.

vant qu'il nous fortifie , afin que nous por,

tions courageuſement ſes épreuves, & que

rien ne foit capable , ni de corrompre nôtre

fidelité, ni d'abattre notre patience. Fortifie ,

Ô Dieu , c'eſt là nôtre voix : fortifie , Ô Dieu ,

c'eſt là nôtre priere; fortific Ô Dieu , c'eſt là

le placet que nous portons maintenant au

thronede ſa miſericorde & de la grace : Satan

eſt puiſſant, la chair eft foible , le monde

eſt terrible , les occaſions ſont preflantes &

dangereuſes. Mais ſiDicu nous forcifie ,nous

n'aurons rien à craindre , ni de la puiſſance

de Satan , ni de la foibleſſe de la chair : ni la

force du monde , ni le danger des occaſions,

ne nous pourront nuire : nous triompherons

au milieu de toutes nos infirmitez , & nous

demeurerions dębout dans les rüines même

de l'Univers

Il eſt vrai ,Mes Freres, qu'en demandant

à Dieu qu'il nous fortifie , nous le devons

faire, comme Saint Paul, à l’Apoftolique, à

la Chretienne. Car voiez & remarquez bien

comment il conçoit, comment il forme ce

voeu, C'eſt en s'arêtant abſolument à l'hom .

me interieur , & en ne demandant pour cou .

tes choſes que le ſecours du Saint Eſprit; il

ne fonge à nuls autres moiens, quels qu'ils

puiſſent être ; il ne demande ni les richeſſes

pour ſuvenir aux Epheſiens, ni des amis

pour les aſliſter , ni des protecteurs pour les

delivrer , ni des forces humaines pour les

fou

1
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foutenir. Il ne penſe à rien de tout ce qui

environne les hommes , & les accommode

au dehors, il va tout droit au dedans & s'y

tient, il ne ſouhaite que ce qui peut fortifier

l'interieur. Ce doit être là nôtre eſprit ,

mes chers Freres , & nous en devons uſer ,

comme ce grand Saint qui nous exhorte à

être ſesimitateurs, comme il l'a étéde JESU S

CHRIST. Que nos foins & nos fouhaits

foient
pour le dedans. Ne nous inquietons

point des choſes exterieures , n'importunons

point le Ciel de ce côcé-là. Laiſſons lui en

la diſpoſition toute enciere . Il ne manquera

jamais ni d'habits pour nous vêtir , ni de

viandes pour nous nourrir , ni de richeſſes

pour nous entretenir , ni de moyens pout

nousdelivrer : mais il diſpenſe ces choſes à

ſa volonté , & nous devons nous en repoſer

aveuglement ſur la conduite de la ſage pro.

vidence. Il n'y a qu'une ſeule choſe qu'il nc

refuſe jamais à ceux qui la lui demandene

avec foi, parce qu'elle eſt abſolument necef

faire à notre bonheur , c'eſt l'alliſtance de fa

grace , & la vertu de ſon eſprit dans l'hom

me interieur. C'eſt donc ce que nous lui

devons demander principalement & par der

ſus toutes choſes. C'eſt de cet homme in

terieur que nous devons ſur tout avoir fon.

O ! Mes Freres , penſons y bien , perdons

deſormais ce grand amour, & ces affe &tions

violentes que nous avons pour le dehors de

nous-mêmes, & donnons plus d'attachement
3
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au dedans. Perdons cette vaine pallion que

nous avonspour les habits, qui ne ſervent

qu'à parer des pots de terre , ou des cabanes

de boue , dont le tems fera bientôt de la

pouſſiere. O ! ſi nous prenions autant de peine

orner nos ames , que nous en prenons à

mirer , à vêtir, à embellir , ajuſternotre corps,

qu'elles ſeroient bien en meilleur écar. Per

dons cette ardente affection que nous avons

pour les alimens , qui ne ſervent qu'à nourrir

du gibier pour les vermiſſeaux. O ! ſi nous

avions autant d'amour pour les bonnes doctri

nes, que pour les bons morceaux , autant

degoûtpour le vin de la Sapience , que pour

les agreables liqueurs, que nos elprits s'en

porteroient bien mieux. Perdons cette incli

nation vehemente que nous avons pour les

terres , pour les bâtimens, pour le train , pour

l'équipage, pour les threſors : toutes ces cho

ſes ne ſont que le dehors de l'homme , & la

mort nous en depouillera entierement en peu

de jours , ou d'années. O ! ſi nous nous ap

pliquions comme il faut à bien loger nos

ames , à nous enrichir de vertus , à nous faire

des threſors de bon fondement dans le ciel ,

à nous aquerir un faint heritage dans la

vraye Terre des vivans , que nôtre condition

en feroit bien plus avantageuſe & plus exce

lente. Donnons nous donc à l'avenir tous en

tiers à l'homme interieur , pour le nourrir

avec ſoin de la pâture de vie, pour le vêtir

avec application de la Robe de juſtice , pour

l'em
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l'embellir desgraces de la pieté, pour l'enrichir

des threſors incorruptibles de Dieu. C'eſt cet

homme interieur qui nous fait être vraiment

hommes. Car ce que tu vois de l'homme au de

hors, cen'eſt pas proprement l'homme,ce n'en

eſt que l'écorce , que lapeau , quelemaſque &

l'habit qui lecouvre. C'eſt cethomme interieur

qui nous fait être proprement: tout le reſte

nous fait ſeulement paroître. Mais le dedans

bien reformé eſt ce qui nous donne l'être, &

l'eſſence des gens de bien. L'exterieur plaît

aux hommes: mais l'interieur eſt ce qui plaît

à Dieu. Car les hommes jugent du dedans

par le dehors , qui frape les ſens: mais Dieu

tout au contrairejuge du dehors par le dedans

qui eſt ouvert à ſesyeux ; à leursfruits les co

noîtrez vous : cette maxime eſt bonne pour

les hommes , qui conoiſſent en effet l'arbre

par ſes fruits. Mais pour Dieu il conoîc les

fruits par la racine del'arbre qui eſt le coeur.

Si donc nous voulons nous rendre agreables

à nôtre Pere celeſte , nous attirer ſon amour ,

ſon aprobation , ſes benedictions, & ſes gra

ces , donnons ordre à nôtre homme interieur ,

pour lui preſenter un caur pur , une ame in

nocente , une conſcience droite , un enten

dement éclairé , une volonté fidele & reli

gieuſe , des affections ſages , honnêtes &

Chretiennes. Ayons ſoin d'accroître tous

les jours cet homme du dedans, d'ajouter

continuellement quelque choſe à ſa ſtature

ſpirituelle , de l'avancer inceſſamment en

1

1

SIS tout



690 L'homme interieur fortifié.

le tems ,

tour bien : & par un ordre contraire à ce qui

arrive à nos corps, qu'on voit s'affoiblir avec

& qui ſuccombent enfin fous le

poids fatal de la vieilleſſe, cultivons cet au .

tre homme de telle maniere, qu'il ſe renforce

toûjours ayec les années , & qu'à meſure

que l'hommeextericur déchec& fe corrompt,

Pincerieur ſe renouvelle & ſe fortifie , juſqu'à

ce que Dieu le dévelopant de ce corps mor

tel, l'éleve avec lui dans la communion de la

gloire, où il poffedera alors toutes ſes forces,

dans la contemplacion de cette face adorable

qui lui donnera toute la ſaintécé des Anges, &

toute la perfection de la Divinitémême.Dieu

nous en falle la grace, & à lui Pere , Fils , &

Saint Eſprit ſoit honneur & gloire aux ſiecles

des liecles. AMEN.

L'HA


